Arts plastiques — CE2 — Période 1
Se représenter : dessiner un personnage et son héros
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme d'arts plastiques cycle 2, CE2 : représenter le monde environnant ; expérimenter des outils et des supports ; exprimer une intention ; observer et décrire une œuvre. Thème COMMUN avec le CM1 et le CM2.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Représenter un personnage en entier.
1. Expérimenter plusieurs outils et matières.
1. Faire un choix et l'expliquer.
1. Regarder une œuvre et en parler.

	Compétences travaillées
	1. Expérimenter, produire, créer
1. S'exprimer et analyser sa pratique
1. Se repérer dans les domaines liés aux arts

	Prérequis
	1. CE1 : premières productions plastiques

	Matériel / supports
	1. Crayons, feutres, pastels, encre, peinture ; papiers variés ; reproductions
1. Annexes 1-3 ; projection 1

	Évaluation
	1. Évaluation de la DÉMARCHE : engagement, expérimentation, capacité à expliquer un choix.
1. Aucune production n'est jugée « ratée ». On n'évalue jamais le talent.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre d'essais ; format.
1. Qualitative : contrainte forte et modèle en ★ ; liberté et intention personnelle en ★★★.
1. Chacun produit. Personne ne recopie le dessin d'un autre.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Dessiner un personnage en entier
	Représenter un corps entier.
	45 min

	2
	Essayer plusieurs outils
	Découvrir l'effet de chaque outil.
	45 min

	3
	Mon héros
	Représenter le héros inventé en français.
	45 min

	4
	Regarder une œuvre
	Décrire une œuvre avec des mots précis.
	45 min

	5
	L'exposition de la classe
	Présenter ses productions.
	45 min




SÉANCE 1 / 5 — Dessiner un personnage en entier
	Objectif
	Représenter un corps entier.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Papier ; crayons ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce qui est difficile
collectif
	15'
	1. Chacun dessine rapidement un personnage. Les dessins sont regardés (sans nommer personne).
1. Les difficultés sont nommées, sans jugement : la tête est souvent trop grosse, les bras trop courts, le corps est un simple trait.
1. Ce ne sont PAS des fautes. Ce sont des difficultés que tout le monde a.
1. Projection 1 : dessiner un personnage.
1. LES REPÈRES SIMPLES, à essayer sans obligation :
1. Les bras descendent jusqu'au MILIEU de la cuisse.
1. Les jambes font à peu près la MOITIÉ de la hauteur totale.
1. Le corps n'est pas un trait : il a une LARGEUR.
1. Ces repères sont proposés comme des OUTILS, pas comme des règles.
1. Un élève qui préfère son personnage sans respecter les proportions a le droit de le garder ainsi.

	Observer et dessiner
individuel
	20'
	1. Un élève volontaire pose, immobile, quelques minutes. Les autres le dessinent.
1. Dessiner d'après OBSERVATION est différent de dessiner de mémoire, et c'est bien plus formateur.
1. Le conseil : je REGARDE plus le modèle que ma feuille.
1. La plupart des gens regardent leur feuille et dessinent de mémoire. C'est là que ça se déforme.

	Bilan
collectif
	10'
	1. Les dessins sont regardés collectivement, avec bienveillance.
1. On dit ce qu'on VOIT, jamais si c'est « bien » ou « mal ».


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Repères tracés au préalable ; format A4

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Personnage en mouvement ; grand format


Trace écrite / bilan : Dessin d'observation.


SÉANCE 2 / 5 — Essayer plusieurs outils
	Objectif
	Découvrir l'effet de chaque outil.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Crayons, feutres, pastels, encre, peinture ; annexe 1 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le même dessin, cinq outils
individuel
	25'
	1. Le même motif simple est dessiné cinq fois, avec cinq outils différents.
1. LA DÉCOUVERTE : ce n'est pas le même dessin du tout.
1. LE CRAYON : fin, précis, on peut effacer, on peut faire des gris.
1. LE FEUTRE : net, franc, on ne peut pas effacer.
1. LE PASTEL : large, on peut étaler avec le doigt, ça salit un peu.
1. L'ENCRE : ça coule, on ne contrôle pas tout.
1. LA PEINTURE : on couvre, on mélange.
1. LE MESSAGE : l'OUTIL change le RÉSULTAT. Il n'y en a pas un qui est meilleur.
1. Chacun fait quelque chose que les autres ne font pas.
1. Choisir son outil, c'est déjà faire un choix d'artiste.

	Choisir
individuel
	12'
	1. Chacun choisit l'outil qu'il préfère et explique pourquoi.
1. L'explication compte plus que le choix.

	Bilan
collectif
	8'
	1. Les cinq versions d'un même élève sont montrées : l'effet de l'outil saute aux yeux.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois outils ; motif très simple

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Cinq outils ; combiner deux outils


Trace écrite / bilan : Planche des cinq essais.


SÉANCE 3 / 5 — Mon héros
	Objectif
	Représenter le héros inventé en français.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Cartes d'identité de héros ; matériel varié ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce qui doit se voir
collectif
	12'
	1. Le héros dessiné est celui inventé en français : le même.
1. La question : qu'est-ce qui doit se VOIR sur mon dessin ?
1. Ce qu'il veut. Ce dont il a peur. Ce qui le rend courageux.
1. LA QUESTION DIFFICILE ET INTÉRESSANTE : comment dessine-t-on la PEUR ? comment dessine-t-on le COURAGE ?
1. Les élèves cherchent : la position du corps, l'expression du visage, ce qu'il y a autour.
1. LA DÉCOUVERTE : on ne dessine pas seulement à quoi il ressemble. On dessine ce qu'il RESSENT.
1. Et pour ça, tout compte : la position, le décor, les couleurs.

	Produire
individuel
	25'
	1. Chacun réalise le portrait de son héros, avec l'outil de son choix.
1. La contrainte : on doit pouvoir deviner quelque chose sur lui en regardant le dessin.

	Bilan
collectif
	8'
	1. Quelques dessins sont regardés : que devine-t-on de ce héros ?
1. C'est le public qui dit ce qu'il voit. L'auteur écoute.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Un seul élément à faire voir ; modèle de posture

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois éléments ; décor qui raconte


Trace écrite / bilan : Portrait du héros.


SÉANCE 4 / 5 — Regarder une œuvre
	Objectif
	Décrire une œuvre avec des mots précis.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Reproductions de portraits ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Que voit-on ?
collectif
	22'
	1. Deux portraits très différents sont projetés ou affichés.
1. LA RÈGLE : on dit ce qu'on VOIT avant de dire ce qu'on RESSENT.
1. Et surtout : on ne dit JAMAIS « c'est beau » ou « c'est moche ».
1. Ces mots ne disent rien du tout sur l'œuvre. Ils disent seulement ce que je préfère.
1. Le vocabulaire est construit :
1. Que voit-on ? · Qu'est-ce qui est GRAND, PETIT ? · Quelles COULEURS ? · Où regarde le personnage ? · Qu'est-ce qui est au CENTRE ?
1. Puis seulement : qu'est-ce que ça me fait ?
1. LA DÉCOUVERTE : plus je DÉCRIS précisément, plus je vois de choses.
1. Quand je dis juste « c'est beau », j'ai fini de regarder. Quand je décris, je continue à regarder.

	Comparer
binômes
	13'
	1. Les deux portraits sont comparés : qu'est-ce qui est pareil ? qu'est-ce qui est différent ?

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : regarder une œuvre.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux questions ; œuvre simple

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Cinq questions ; comparer deux œuvres


Trace écrite / bilan : Fiche de regard sur une œuvre.


SÉANCE 5 / 5 — L'exposition de la classe
	Objectif
	Présenter ses productions.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Productions ; matériel d'accrochage ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le titre et le cartel
individuel
	18'
	1. Chacun donne un TITRE à son héros dessiné et rédige un petit CARTEL : son nom, le titre, l'outil utilisé.
1. LA DÉCOUVERTE : le TITRE change la façon de regarder le dessin.
1. Le même dessin, avec « Le géant » ou avec « Celui qui a peur », ne se regarde pas pareil.
1. Cette idée est importante et elle reviendra au CM1 et au CM2.
1. Un bon titre AJOUTE quelque chose. Il ne répète pas ce qu'on voit déjà.

	Accrocher
collectif
	17'
	1. L'exposition est installée dans la classe ou le couloir, avec les portraits écrits en français.
1. Le lien avec l'écriture est visible : le portrait écrit et le portrait dessiné sont côte à côte.

	Visiter
collectif
	10'
	1. La classe visite son exposition.
1. On dit ce qu'on voit. On ne classe pas. On ne compare pas.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Titre choisi dans une liste ; cartel à trame

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Titre inventé ; expliquer son choix


Trace écrite / bilan : Exposition avec cartels.


ANNEXE 1 — Dessiner un personnage et essayer des outils  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
CE QUI EST DIFFICILE QUAND ON DESSINE QUELQU'UN
1. la tête est souvent trop grosse
1. les bras sont trop courts
1. le corps est un simple trait
CE NE SONT PAS DES FAUTES
1. Ce sont des difficultés que TOUT LE MONDE a.
1. Y compris les adultes.
MES REPÈRES — à essayer
	Repère
	Ce que ça donne

	les BRAS descendent jusqu'au milieu de la cuisse
	ils ne sont plus trop courts

	les JAMBES font environ la moitié de la hauteur
	le corps est mieux réparti

	le CORPS a une LARGEUR
	ce n'est pas un trait


 
IMPORTANT
1. Ce sont des OUTILS, pas des règles.
1. Si je préfère mon personnage sans respecter ça, j'ai le droit de le garder.
1. En art, on propose des outils. On n'impose pas.
DESSINER EN REGARDANT
1. Quand quelqu'un pose, je le REGARDE.
LE CONSEIL LE PLUS UTILE
1. Je regarde PLUS le modèle que ma feuille.
Pourquoi
1. La plupart des gens regardent leur FEUILLE et dessinent de MÉMOIRE.
1. Et c'est là que ça se déforme.
1. Si je regarde le modèle, je dessine ce que je VOIS. Pas ce que je crois savoir.
LE MÊME DESSIN, CINQ OUTILS
	Outil
	Ce qu'il fait

	LE CRAYON
	fin · précis · on peut effacer · on peut faire des gris

	LE FEUTRE
	net · franc · on ne peut PAS effacer

	LE PASTEL
	large · on peut étaler avec le doigt · ça salit un peu

	L'ENCRE
	ça coule · on ne contrôle pas tout

	LA PEINTURE
	on couvre · on mélange


 
LA DÉCOUVERTE
1. Ce n'est PAS le même dessin du tout.
1. L'OUTIL change le RÉSULTAT.
LE POINT IMPORTANT
1. Il n'y a PAS un outil qui est meilleur que les autres.
1. Chacun fait quelque chose que les autres ne font pas.
1. Le crayon ne peut pas couler. L'encre ne peut pas s'effacer.
CHOISIR SON OUTIL
1. Choisir son outil, c'est déjà faire un choix d'ARTISTE.
1. Mon outil préféré : ………
1. Pourquoi je l'ai choisi : __lignes__:2
1. L'explication compte plus que le choix.


ANNEXE 2 — Mon héros et regarder une œuvre  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON HÉROS
1. C'est le même que celui que j'ai inventé en français.
QU'EST-CE QUI DOIT SE VOIR ?
	Ce que je veux montrer
	Comment je peux le faire voir

	ce qu'il VEUT
	

	ce dont il a PEUR
	

	ce qui le rend COURAGEUX
	


 
LA QUESTION DIFFICILE
1. Comment dessine-t-on la PEUR ?
1. Comment dessine-t-on le COURAGE ?
Mes idées
	Ce que je peux montrer
	Exemples

	la POSITION du corps
	recroquevillé ? droit ? penché en avant ?

	l'EXPRESSION du visage
	les yeux, la bouche

	ce qu'il y a AUTOUR
	un décor sombre ? une lumière ? un obstacle ?

	les COULEURS
	sombres ? claires ?


 
LA DÉCOUVERTE
1. On ne dessine PAS seulement à quoi il ressemble.
1. On dessine ce qu'il RESSENT.
1. Et pour ça, TOUT compte : la position, le décor, les couleurs.
MA CONTRAINTE
1. On doit pouvoir DEVINER quelque chose sur lui en regardant mon dessin.
REGARDER UNE ŒUVRE
LA RÈGLE DE NOTRE CLASSE
1. On dit ce qu'on VOIT avant de dire ce qu'on RESSENT.
1. Et on ne dit JAMAIS « c'est beau » ou « c'est moche ».
Pourquoi ces mots sont interdits
1. Ils ne disent RIEN sur l'œuvre.
1. Ils disent seulement ce que MOI je préfère.
1. Et quand j'ai dit « c'est beau », je n'ai plus rien à dire. J'ai fini de regarder.
MES QUESTIONS
	Question
	Ma réponse

	Que voit-on ?
	

	Qu'est-ce qui est GRAND ? PETIT ?
	

	Quelles COULEURS ?
	

	Où regarde le personnage ?
	

	Qu'est-ce qui est au CENTRE ?
	

	(et seulement après) Qu'est-ce que ça me fait ?
	


 
LA DÉCOUVERTE
1. Plus je DÉCRIS précisément, plus je VOIS de choses.
1. Décrire, ça oblige à continuer de regarder.
MON TITRE
1. Je donne un TITRE à mon dessin.
LA DÉCOUVERTE
1. Le TITRE change la façon de regarder le dessin.
	Le même dessin, avec le titre…
	On le regarde…

	« Le géant »
	on regarde sa taille

	« Celui qui a peur »
	on regarde ses yeux, ses mains

	« Avant de partir »
	on se demande où il va


 
1. C'est le même dessin. Et on ne le voit pas pareil.
UN BON TITRE
1. Il AJOUTE quelque chose.
1. Il ne répète PAS ce qu'on voit déjà.
1. « Un garçon » ne dit rien. « Celui qui n'a pas reculé » ouvre l'imagination.
MON CARTEL
	Élément
	Ce que j'écris

	mon nom
	

	le TITRE
	

	l'outil utilisé
	


 


ANNEXE 3 — Notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
CE QU'ON ÉVALUE — à poser dès la première séance
1. L'ENGAGEMENT, l'EXPÉRIMENTATION, la capacité à EXPLIQUER un choix.
1. On n'évalue JAMAIS le talent, la ressemblance, la propreté ou le « beau ».
1. Aucune production n'est « ratée ».
1. Le dire explicitement dès la première séance change tout : beaucoup d'élèves de CE2 se disent déjà « nuls en dessin ».
NOMMER LES DIFFICULTÉS SANS JUGER
1. Tête trop grosse, bras trop courts, corps en trait : ce sont des difficultés universelles.
1. Les nommer collectivement, sans désigner personne, les dédramatise complètement.
1. « Ce ne sont pas des fautes, ce sont des difficultés que tout le monde a, y compris les adultes. »
LES REPÈRES DE PROPORTION — des outils, pas des règles
1. Les proposer comme des outils disponibles, jamais comme des normes.
1. « Si tu préfères ton personnage sans respecter ça, tu as le droit de le garder ainsi. »
1. En art, on propose. On n'impose pas.
1. Les repères aident réellement les élèves qui veulent une figure ressemblante, et ils libèrent ceux qui ne le veulent pas.
DESSINER D'OBSERVATION
1. « Je regarde plus le modèle que ma feuille » est le conseil le plus efficace.
1. La plupart des gens dessinent de mémoire en regardant leur feuille. C'est là que tout se déforme.
1. Un modèle vivant (un élève volontaire) est bien plus efficace qu'une photo.
1. Poses courtes (3-5 minutes) et volontariat strict.
L'EXPÉRIMENTATION DES OUTILS
1. Le même motif avec cinq outils : la découverte est immédiate et frappante.
1. « Il n'y a pas un outil meilleur que les autres. Chacun fait ce que les autres ne font pas. »
1. Le crayon ne peut pas couler ; l'encre ne peut pas s'effacer. La contrainte de chaque outil est aussi sa richesse.
1. « Choisir son outil, c'est déjà faire un choix d'artiste » : formulation valorisante et juste.
1. L'EXPLICATION du choix compte plus que le choix lui-même.
DESSINER UN SENTIMENT
1. « Comment dessine-t-on la peur ? » est une vraie question d'artiste, et elle est accessible au CE2.
1. « On ne dessine pas seulement à quoi il ressemble, on dessine ce qu'il RESSENT. »
1. Les élèves trouvent seuls : la position du corps, l'expression, le décor, les couleurs.
1. Le lien avec le français est direct : le héros dessiné est celui inventé en écriture.
REGARDER UNE ŒUVRE — « c'est beau » est interdit
1. « Ces mots ne disent rien sur l'œuvre. Ils disent seulement ce que je préfère. »
1. « Quand j'ai dit c'est beau, j'ai fini de regarder. » Argument décisif.
1. « Plus je décris précisément, plus je vois de choses » : c'est vérifiable en direct.
1. L'ordre compte : DÉCRIRE d'abord, RESSENTIR ensuite.
1. Sinon on projette, et on cesse de regarder.
1. C'est exactement la règle du CM1 et du CM2 en écoute musicale et en lecture d'image.
LE TITRE — première découverte de la série
1. « Le titre change la façon de regarder » est la première marche d'un fil qui traverse tout le cycle 3 :
1. CE2 et CM1 : le titre. CM1 P2 : la lumière. CM1 P3 : le socle. CM1 P4 : le cadrage. CM1 P5 : l'accrochage.
1. Tout cela dit la même chose : PRÉSENTER, C'EST DÉJÀ CRÉER.
1. L'installer au CE2 est un vrai investissement.
1. « Un bon titre ajoute quelque chose, il ne répète pas ce qu'on voit. »
Droits et ressources
1. Ne pas faire copier d'œuvre existante : on s'en inspire.
1. Reproductions : sites de musées, Gallica, banques académiques. Vérifier les droits.
1. Choisir des portraits VARIÉS : époques, styles, origines. C'est aussi une façon de représenter la diversité sans en faire un discours.
Organisation matérielle
1. Prévoir les cinq outils en quantité suffisante.
1. L'encre et la peinture nécessitent une organisation (tabliers, points d'eau, séchage). Ne pas y renoncer pour autant : ce sont les outils les plus riches.
1. Conserver les productions pour l'exposition et pour la rétrospective de fin d'année.
Pour une classe CE2/CM1 ou CE2/CM1/CM2
1. Le CM1 travaille en période 1 « se représenter, représenter un héros » : c'est EXACTEMENT le même thème.
1. TOUTE LA SÉQUENCE peut se mener en COLLECTIF COMPLET.
1. L'EXPÉRIMENTATION DES CINQ OUTILS est commune : même dispositif, mêmes découvertes.
1. La RÈGLE « on dit ce qu'on voit, jamais c'est beau ou c'est moche » est COMMUNE et affichée une seule fois.
1. La séance REGARDER UNE ŒUVRE se mène en groupe complet, avec les mêmes reproductions : les CE2 décrivent, les CM1 et CM2 interprètent.
1. La découverte du TITRE est commune et elle fonde le fil rouge de tout le cycle 3.
1. L'EXPOSITION est COMMUNE : les héros des trois niveaux côte à côte, avec leurs portraits écrits.
1. Le lien avec le français (le héros inventé en écriture) vaut aux trois niveaux.


ANNEXE 4 — Projection 1 — Dessiner un personnage  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
CE QUI EST DIFFICILE
la tête souvent trop grosse
les bras trop courts
le corps réduit à un trait
 
CE NE SONT PAS DES FAUTES
Ce sont des difficultés
que TOUT LE MONDE a.
Y compris les adultes.
 
MES REPÈRES — à essayer
Les BRAS descendent jusqu'au
milieu de la cuisse.
 
Les JAMBES font environ la MOITIÉ
de la hauteur.
 
Le CORPS a une LARGEUR.
 
IMPORTANT
Ce sont des OUTILS, pas des règles.
 
En art, on propose. On n'impose pas.
 
LE CONSEIL LE PLUS UTILE
Je regarde PLUS le modèle
que ma feuille.
 
La plupart des gens regardent leur feuille
et dessinent de MÉMOIRE.
 
C'est là que ça se déforme.
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